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Dans le pays de Porrentruy, peuple primitivement de

tribus sequanaises, les noms termines en ey, ez, az, a, at,
sont extremement norabreux, et ces terminaisons ne sont
pas modernes comme on en voit la preuve dans une
multitude de documents ; plusieurs meme se sont conserves
intacts jusqu'ä nos jours. Le nom que je porte, et qui ap-
partient ä une famille originaire du pays de Porrentruy,
etait dejä Orthographie en 1379 comme actuellement.

Une recherche sur l'origine et l'etymolögie des noms
de famille de certaines contrees pourrait peut-etre amener

des resultats importants se rattachant ä la migration
des nations ; mais il ne nous appartient pas de nous aven-
turer dans cette voie etroite et ardue, et nous avons hüte
de nous echapper de celle oü nous nous sommes d6jä
engage temerairement.

NOTES BI06RAPOIQÜES

sur d'auclens Cleves du eoll^ge de ISellelay,

communiquees

par M. Mandelert.

(Suite. Voir les Actes de la Societe de 1867, p. 207 ä 211.)

26. Hermann Rebetez, des Genevez. Entre en novembre
1772, sorti en septembre 1776. Mort eure ä Lajoux, en
decembre 1827.

72. Auguste Gasser, de Fribourg (Suisse). Entre en sep.
tembre 1776, sorti en septembre 1782. Ancien tresorier et
conseiller d'Etat. Mort.

103. Ferdinand de Ruffier, de Resancon. Entre en juin
1778, sorti en aoüt 1782. Commandant d'artillerie ä

Strasbourg. Mort.
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429. Frederic de Wildermett, de Bienne. Entre en no-
vembre 1779, sorti en septembre 1782. Mortjeune. C'e-
tait un homme tres-erudit: j'ai dans ma collection un
autographe de lui. C'est une lettre qu'il ecrivait, le 21

aoüt 1783, au P. Jean-Georges Voirol, sur des questions
religieuses,

132. Andre Schwolski, de Pologne. Entre en novembre
1779, sorti en avril 1781.

137. Pierre de Guy de Villeneuve, de Beifort. Entre en

septembre 1780, sorti en mai 1782. Officier dans le
regiment d'infanterie de Picardie. Mort malheureusement.

136, 195. Henri Pearron de Serennes, de Nohan, en
Berry. Entre en aoüt 1780, sorti en septembre 1787.

Jules de Serennes, frere du precedent, entre en aoüt
1785, sorti le 5 aoüt 1795.

Cette famille parait avoir disparu dans la tourmente
revolutionnaire. J'ai dans ma collection d'autographes
une lettre ecrite le 11 mars 1789 par M. de Serennes

pere, au principal du college de Bellelay et dans laquelle
il l'entretient entre autres de la construction de son chateau

de Nohan. Ge chateau appartient aujourd'hui a la
celebre George Sand qui en a fait sa residence.

142. Louis Gerard, de Ferrette. Entre en avril 1781,
sorti en septembre 1788. Inspecteur desforets, enretraite
h Belfort.

168, 172, 190. Frederic de Vos, de Nivelit (Hollande).
Entre en octobre 1782, sorti en septembre 1784.

Henri de Vos, frere du precedent, entre en juillet 1783,
sorti en octobre 1786.

Auguste de Vos, frere du precedent, entre en 1784, sorti
en septembre 1786.

L'un de ces Messieurs vivait encore en 1856. II habitait
Yverdon avec sa famille qui occupe un rang distingue
dans le canton de Vaud. C'est un Monsieur de Vos,
descendant de la meme famille, qui est aujourd'hui president
du grand-conseil du canton de Vaud.
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271. Le comte Frederic de Clarac, de Toulouse. Entre
le 12 avril 1790, sorti le 27 mai 1793.

Conservateur des antiques au musee du Louvre, membre
libre de l'academie des beaux-arts, officier de la Legion
d'honneur, mort a Paris le.20 janvier 1847.

M. de Clarac etait ne & Paris d'une famille ancienne de

la Guyenne, dont plusieurs membres ont laisse un nom
dans la carriere des armes et dans la navigation. II quitta
la France encore jeune, force de suivre son pere en
emigration. Ce fut ä Soleure (au college de Bellelay transports

en cette ville ä l'epoque de la revolution) puis ä

Stuttgard, qu'il acheva les etudes qu'il avait commencSes
ä Paris. II manifesta des ses premieres annees beaucoup
de disposition pour le dessin et une grande aptitude" pour
les langues. Aussi parvint-il ü parier couramment presque
toutes les langues de l'Europe. A 18 ans, M. de Clarac
entra dans l'armee de Conde, oil, par son heureux carac-
tere et les soins touchants qu'il donnait aux blesses, il
s'attira l'estime generale. Lors du licenciement de cette

armee, il passa en Pologne et y servit quelque temps dans

un regiment de la Volhynie. Lors de l'amnistie rendue par
le premier consul, M. de Clarac s'empressa de rentrer
en France et il vint ii Paris se livrer exclusivement ä l'e-
tude de l'archeologie et de l'histoire naturelle et ä la
culture du dessin. Ses talents le firent choisir pour precep-
teur des enfants du roi de Naples, J. Murat. Rencontrant
en Italie le moyen de se perfectionner dans la connais-
sance de l'antiquite, il ne tarda pas ä s'acquerir une
reputation qui lui valut la mission delicate de diriger les fouilles
de Pompe'i. II s'acquitta de ce soin avec autant de savöir
que d'habilete. A la Restauration, M. de Clarac revint une
seconde fois en France, servit quelque temps comme aide-
de-camp du marechal due de Reggio, puis fut envoye au
Bresil, ä la suite de l'ambassade extraordinaire du due de

Luxembourg.
Admirateur passionne de la nature, cet antiquaire re-
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produisit avec bonheur les scenes pittoresques qu'il avait
sous les yeux, dans des dessins qui font les delices des

connaisseurs. La belle vue d'une foret vierge, que la gra-
vure a reproduite, a ete citee par M. de Humboldt, comme
la plus parfaite image qu'il ait rencontree de la vegetation
du nouveau monde. Du Bresil, M. de Clarac se rendit ä la
Guyane, puis revint en France. Peu apres son retour,
Louis XVIII l'appela ä l'honneur de succeder ä Visconti
dans la conservation du musee de sculpture au Louvre.
Depuis ce moment M. de Clarac s'est livre uniquement h

l'archeologie, dans laquelle il s'est acquis un nom pour
ses savantes directions, par son savant catalogue du musee
et surtout par • son bei ouvrage intitule : Musee de sculpture

ancienne et moderne, dont il allait faire paraitre la
derniere livraison lorsque la mort l'a frappe tout ä coup.

M. de Clarac a depense sa fortune ä cette splendide
publication qu'il faisait avecun desinteressementcomplet.
Veritable artiste, il n'a jamais songe qu'ä l'art et n'ajamais
eu nul soin de son bien-fetre.

Aussi est-il mort pauvre, riche seulement d'un grand
nombre d'amis, qu'il etait toujours heureux d'obliger et
qui l'entouraient de son affection.

Simple dans sa vie, 1'esprit degage de tout prejuge no-
biliaire, affectueux ami de lajeunesse, encourageant les
artistes et les savants de ses demarches et souvent meme
les aidant de ses faibles ressources pecuniaires, M. de
Clarac laisse une memoire sans tache et de bien douloureux
regrets.

272. De Clarac, Gustave, de Toulouse (frere du precedent,

n° 271). Entre le 12 avril 1790. Mort ä Austerlitz.
273. Comte Tomes de Williamson, de Coidibceuf (Nor-

mandie). Entre le 12 mai 1790, sorti en juillet 1797. Mort
ä Paris en 1821.

279. Victor de Beaurepaire, de Beaurepaire. Entrd le
20 juillet 1790, sorti le 23 septembre 1796. Mort ä Saint-
Domingue, lors de l'expedition.

7,
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282. Alain Colinet de la Salle, d'Epinal. Entre le 21

aoüt 1790, sorti le 31 aoüt 1795. Mort en 1865, laissant
une fortune considerable leguee par lui it des oeuvres de

bienfaisance.
295. PhilibertReiset, de Delle (frere de l'eleve, n° 242).

Entre le 7 novembre 1790, sorti le 28 octobre 1794. Est
alle se fixer ä la Guadeloupe, oü il a forme un etablisse-
ment important. (1858.)

297. Alexandre Gerard, de Ferrette. Entrd le 7

novembre 1790, sorti le 25 octobre 1793. Mort le 18 mars
1801, ä la veille d'entrer ä l'ecole polytechnique.

303. Frederic de Bürget, de Chambery. Entre le 24 mars
1791. Mort ä Eylau, chef d'escadron.

311. Auguste Authier de Villemontee, de Moulins. Entrd
le 2 octobre 1791, sorti le... — Mort ä St-Domingue.

318. Baron de Reinach, de Steinbrunn (Alsace). Entre
le 13 octobre 1791, sorti le 10 septembre 1794. Capitaine
de cuirassiers au service d'Autriche. En 1844, it la cour
de Baviere. (1848.)

322. Charles de Poinctes, de Favernay. Entre le 13
novembre 1791, sorti le 18 septembre 1796. Habite Besan-
Qon. (1835.)

340. Louis de Thury, de Paris. Entre le 26 decembre
1792, sorti le 28 mai 1793. Savant: Hericart de Thury.
(1835.)

356. LouisFiardde Romilly, deVesoul (fröre de l'eleve,
n° 355). Entre le 3 mars 1794, sorti le 3 mai 1795.
Mort it Paris, offlcier d'infanterie.

363. Auguste Schleich, de Treves. Entre le 16 mai 1794,
sorti le 14 septembre 1797. Capitaine en France. (1835.)

372. Auguste de Klinkling, de Strasbourg. Entre le 23
decembre 1794, sortile28fevrierl797. Riehe proprietaire
en Franche-Comte. Chef de bataillon de la garde royale
sous la Restauration.

374. Ignace Migy, de Porrentruy. Entre le 7 avrill795.
Mort eure de Porrentruy, en 1814.
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381. Charles Dubois-Dunilac, de Motiers-Travers (Neu-
chätel). Entre le 11 aoüt 1795.

382. Frederic Dubois-Dunilac (frere du precedent).
383. Hyacinthe Dubois-Dunilac (frere des 2 precedents).

Tous les 3 sont entres ä Bellelay, le lor aoüt 1795. Le re-
gistre n'indique pas les dates de sortie.

M. Frederic Dubois-Dunilac etait negociant ä Venise en
1817; l'un de ses freres vivait encore apres 1850, ä Neu-
chatel.

385. Älphonse de la Rouilliere, de Lyon. Entre le 17
aoüt 1795, sorti en oc tobre 1797. Cap itaine en retraite 1835.

386. Camille de la Rouilliere (frere du precedent). Entre
le 17 aoüt 1795. Lieutenant en retraite. (1835.).

395. Melchior Daucourt, de Porrentruy. Entre le 27 no-
vembre 1795. Medecin ä Porrentruy. II a ete atteint
du typhus, en 1814, en soignant les militaires ä l'hospice
civil, et il en est mort.

396. Joseph Verdat, de St- Ursanne. Entre le 4 decembre
1795. Mort medecin.

397. Joseph Trincano, de Porrentruy. Entre le 11
decembre 1795. Juge de paix ä Porrentruy, mort en 1864.

402. Joseph d'Arcine, d'Annecy. Entre le 1er mars 1796.
Sous-prefet en Franche-Comte, avant la revolution de

juillet.
405. Gustave de Damas, du Foret. Entre le 17 avril

1796. Chef de corps-francs en 1814 et en 1815. Pendant
les annees qui ont suivi la revolution de juillet, il s'etait
mis ä la tete du parti republicain ä Dijon. (1848.)

407. Alexandre de Beaurepaire de Louvigny, de Fa-
laise. Entre le 31 juillet 1796, sorti le 7 juillet 1797. Mort
ä St-Domingue.

410. Jean-Marie Dessaix, de Thonon. Entre le 20 sep-
tembre 1796, sorti le... — Medecin homeopathe ä Lyon.
Maire de Thonon. Proche parent du generalDessaix.(1835.)

411. Jean-Victor Dessaix (cousin du precedent). Entre
le 20 septembre!796. Mort ä Austerlitz,
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419. Theodore de Balliviere, de Moulins. Entre le 7jan-
vier 1797, sorti le 29 septembre 1797. Chef d'escadron en
France ; mort en 1818.

421. Alexandre de Bovier, d'Ivoire. Entre le 17 mars
1797. Mort ä Iena.

431. Xavier Kohler, de Porrentruy. Entre le 15 juin
1796, sorti le 14 septembre 1797. H etait employe comme
chef de bureau h la prefecture du Haut-Rhin, charge ä

laquelle il a renonce, apres un riche mariage en Alsace.
Plus tard il s'est attache ä la compagnie d'assurance du
Phönix, comme agent et inspecteur divisionnaire. Mort
en 1869.

432. Joseph Moreau, de Delemont. Entre le 16 juin 1796.
Directeur des domaines en retraite, chevalier de la Legion
d'honneur. Mort en 1857.

437. Theodore Kuhn, de Porrentruy. Entre le 14 mai
1796. Professeur ä Porrentruy.

450. Eugene de Viry, de Viry (Savoie). Entre le 12
septembre 1797 (avec son frere n° 451). Chambellan de

Napoleon Ier. Mort.
451. Henry de Viry, de Viry. Colonel, mort en Prusse.
461. He Vignet, de Savoie. Entre en novembre 1797.

Ministre de Sardaigne en Suisse. (1835.)'

A Monsieur le Reverend Fere Grdgoire Voirol,
chanoine regulier ä Bellelay.

Monsieur et tres-honore ami,

Nous ne sommes qu'ä une lieue et demie de distance

pour le plus et notre correspondance va pourtant bien
lentement. Votre precieuse lettre du 4 de ce mois ne m'est

parvenue que le 18 et je n'ai trouve de bonne occasion ä

y repondre que la presente, qui, j'espere, vous remettra
demain matin ma lettre.
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Quoiqu'il en soit, Monsieur et tres-honore ami, je ddbute

par vous remercier bien sincerement des envois dont vous
m'avez gratifie : 1° De la notice du fameux abbe de Saint-
Blaise sur les Eveques de Bale du XII° siecle; 2° des trois
epitaphes, dressees sürement par main demaltre; celles
du due d'Orleans et de Gobel sont vraies et piquantes et
celle de notre infortune prince de Roggenbach aussi tou-
chante que vraie. Je vous assure que je conserverai soi-

gneusement toutes ces interessantes pieces.
Vous insinuez, Monsieur et tres-honore ami, que vous

ignorez le jour de la mort du prince Jean-Gonrad de

Roggenbach et de celle du prince Guillaume Jacques. En ce
cas, j'ai le plaisir de vous apprendre que le premier est
mort le 13 juillet 1693 et le second le 4 juillet 1705.

Vous me demandez, Monsieur et tres-honore ami, des

renseignements sur la famille Voirol de Tavanne, dont les
Saunier sont une branche. Tout ce que je puis vous dire
c'est qu'ensuite d'un acte authentique qui subsiste encore,
il y avait en l'an 1514 des Voirol et qu'en 1526 Jean Voirol
etait maire ä Tavanne. Les Voirol et Saunier tiennent en
lief une terre mouvante de Walther ou Gauthier de

Tavanne comme seigneur direct; et cette directe est par-
venue de main en main ä M. Morel, pasteur actuel de

Corgemont. Or par une lettre emande dudit Walther de
Tavanne ecrite en latin de Tan 1310 qui est entre les
mains dudit M. Morel et que j'ai vue, il conste qu'un des
fiefeurs de cette terre etait alors un certain Petrus sacrista
et sacrista veut dire, si je ne me trompe, non-seulement
un sacristain, mais un marguillier et sonneur du temple.
Or les Voirol, depuis un temps immemorial, sont revetus
de cette charge ä Tavanne. Done ledit Petrus sacrista ne
serait-il pas un de leurs ancetres Moyennant quoi les
Voirol remonteraient ä Tavanne au moins jusqu'au
commencement du XIVe siecle. Je laisse ä votre penetration ä.

decider cette question pour autant qu'elle en est susceptible.

Helas, Monsieur et tres-honore ami, je ne puis rien
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vous dire de favorable au. sujet du dernier point de votre
lettre, concernant la rentree d'une branche Voirol ä Ta-
vanne. D'abord je savais bien qu'il n'y avait rien ä faire,
puis je m'en suis discretement informe ä quelques per-
sonnes d'ici, bien au fait des choses. Nous sommes tous
tombes d'accord que l'on rentrerait plus tot dans la grande
bourgeoisie de Berne que dans celle de la communaute de

Tavanne ä qui il etait inutile de proposer la chose: eile est

trop jalouse de ses droits communaux pour les rendre ä

ceux contre qui eile pretend avoir le droit de prescription.
II ne me reste pour le present qu'ä vous presenter mes

respectueux compliments, ä me recommander ä la
continuation de votre precieuse amitie, et ä vous assurer du
renouvellement des voeux que j'adresse au bon Dieu en ce
renouvellement d'annee pour votre conservation et
prosperity aussi bien que pour celle de votre venerable et
respectable maison, particulierement de la personne de M.
le reverendissime abbe.

J'ai l'honneur de me dire avec un sincere attachement,
Monsieur et tres-honore ami, votre tres-humble et tres-
obeissant serviteur,

F.-R. Frene, pasteur,

ä Tavanne le 27 decembre 1794.
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